
§ III— NOTES D’ETUDES 
ET SERMONS 3- SERMONS, N° 421

AMOUR NE NIEU.

x

AMOUR NE NIEU.

4.

Des avantages de la Piété.

Pietas autem ad omnia 
utilis est, promissionem 
habens vitae quae aune 
est et futurae.

(I.Tim. 4,8)

...de la vie présente et 
de la vie à venir.

Melior est misericordia 
tua super vitas.

ps. 62, 4.

Votre amour, ô mon Dieu, 
me vaut mieux que plusieurs 
/bien des/ vies.

bonheur?
Qu’est-ce que la félicité? Qu’est-ce que le

les uns disent : C’est
les autres : C’est l’absence ue

le souverain bien, 
tous les maux et la

(a: Première rédaction barrée 
té parfaite qu’au .

En ce monde, puisque cent 
sible, il nous faut au moins,

:) Il n’y a de félici-

félicité n’est pas pos- 
pour être heureux,l’es-

Notes marginales 
mon.

t plans renvoyés à la fin du ser
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possession de tous ieç3 K.
ment de toutes les aspira^- ^autres : 16 rassasie- 

s et de tous les désirs.

se condenser en celle1^?0118?8 Traies, bonnes, peuvent 
le bonheur de l’homme' c• latitude, la félicité, 
souverain bien. Et si nn,,„ ±a Possession paisible du 
finition nous y retrouvons y°ulo?s analyser cette dé­
précédentes les trois confii+TeC 16' trois définitions 
titude parfaite. ~ éditions necessaires à la béa­

it -, » evi este pas dans le texte, (a) le mot «temps» * e^isve 1 

■fondée de l’obtenir un jour, cette joie du Ciel, 
perance fondée de -L rassurance, comme la fleur nous 
la piete nous en do. -j 7,aurore le soleil. Promissionem 
promet le fruit, comm« - 
habens vitae futures.

Cette félicité parfaite n’est réalisable que 
dans le Ciel, parce que là-haut seulement nous possé­
derons lieu - le bien suprême, source de tous les au­
tres, les résumant et les dépassant tous infiniment, 
lieu vu face à face par notre intelligence, et goûté, 
savouré intimement par notre coeur - Et cette posses­
sion sera paisible parce qu’elle sera interminable, é- 
ternelle et sans aucun mélange possible d’aucune sorte 
de maux.

Si c’est au Ciel et au Ciel seulement que nous 
nouvon® trouver la béatitude pariaite il est clair, il 
est trop évident que la première condition de toute fé- 

de tout bonheur véritable meme imparfait, c ssg 
ï’esnérance fondée de posséder le Ciel un jour. Or la liété' l’amour de Dieu nous en donne l’assurance et c’est 
U nP nue l’Apôtre a voulu nous marquer en nous disant 
1 » fiî î+Z-it u+ile à tout, puisqu’elle avait les pro- 
messes <4 la vie future en même temps (a) que celles Ae

réminemment^^îui^ôus1?.- «’sst-à-aire contenant su­
ies dépassant tous J^ntaLt? “ îossllîles et

?ossédé et par conséquent rassasiant tous les 
désirs et toutes les aspirations de l’homme.

d- Possédé paisiblement et par conséquent sans 
aucun mélangé ni de mal d’aucune sorte, ni seulement de 
1 * appréhension ou de maux à Venir ou d'un terme quel­
conque posé à cette béatitude.



300

vie 
par- 
du

celle-ci. Matas a4 0Bnla...

• . lîais comment a-+ an» -i
présente; comment avons-r>nn3^G Prom®sses de la 
1er plus clairement l’amoiTn3^0^? -*-a Diété, ou pour 
bonheur sur la terre* 1 de Dieu» le Gaee assuré I
peut-etre et ce que le ee qae vous üe voyez P&s
montrer - ce sera toni- ^e£s. parfciculièrement à vous 

sera, tout le but de ce discours, (a)

Ave Maria.

tions son+^nén^c8 » ifes Fnères, trois condi­
tions sont necessaires a la parfaite félicité :

.. suprême. 2. la pleine possession de ce
-a . uo la paisible jouissance de cette possession.

J^®s trois conditions, pleinement réalisées au 
Ciel, sonu irréalisables en cette vie, mais il est évi­
dent; que le vrai bonheur de la vie consiste à s’en rap­
procher le plus possible, (b)

< j

Cfest le même « 
mais différente.

) Gloire - grâce

approche d’aussi près que l’amour de Dieu, la Charité
— __ - -1___________a____ 4- J] c-. ->r. r-< "1 zhrx rSA+e t 1 o tQ tta

chrétienne 
ferai ‘-------
tous les biens, 
mes en cette vie 
mour de Dieu.

1. Dieu, Bien
2. Possession 

à) vision

tavam Corporis Christi. Joies de la piété et joies 
monde.

(b: Première rédaction en partie barrée :) Dans une pre­
mière partie je vous montrerai comment rien ici-bas n’en

cime Puis, descendant dans les détails, je vous 
toucher du doigt dans une seconde partie comment 

justement prisés et recherchés des hom- 
ont leur source et leur assise en l’a-

(a: Note marginale :) Dum judicamur a Domino ut non 
cum hoc mundo damnemur. I. Cor. 11,32.

Beatus homo qui corripitur a Deo. Job. 5,17.
Voir Homélie du 3e Nocturne du Dimanche infra oc-

du

I. 
suprême - 
- la même 
_ foi . < o------

b) amour plein - amour initial )

TÀ-haut paix absolue, ici, certitude
3O Paisible - certus sam quia neque mors...

dans l’espérance. S 3ssession -
Jouissance de la p gaudentes.
Joie de l’esperance - bpe g

. 0/ . n—n
-
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I

l’éternelle félicité aue^ÏÏÎÏÎ plus eu oette vie ûe 
mot et la chose. Pieté, si on entend "bien le

té filiale, la niét^8™!^011^6 û,am°di’- On dit la pié- 
pour désigner l’amour de^fSan-? ±-rate*nelle. 
res entre eux, mais la f 4 âes eP0UX» aes fe­
rrement dite ê»Z«+ it 1 te simplement, la piété pro- 
mour des amouîs e’ T^llonce, c’est l’a -
l’amour dp n-i an e ost 1 amour ue Pieu et non seulement 
monr déve?n?iî Z a ûeS?é quelconque - mais cet a- 
mp nn ’apcnZ®" • * ?^ss? a l’état d’habitude, devenu com­
me un oesoin instinctif de l’âme. Voilà la piété.

. , .. »3e éis que rien n’approche plus de la Béati­
tude éternelle que cette piété, ou cet amour.

C’est ce que j’entreprends de vous exposer.

Mais je vous l’avoue, Mes Frères, je me trou­
ve en un grand embarras. Car pour les âmes qui ont déjà 
vraiment goûté par elles-mêmes les joies de la piété, 
tout ce que je pourrai dire sera bien peu, et bien au- 
dessous sans doute de leurs sentiments - Le bonheur se 
sent toujours mieux qu’on ne l’exprime.

Quant aux âmes qui n'en ont pas encore l’ex­
périence, hélas! je crains bien de ne pouvoir me faire 
entendre d’elles; il est de ces joies de l’âme, comme 
de certains parfums ou de certaines saveurs, on ne les 
pourra jamais bien comprendre qu’en les goûtant.

Puisse ce que je vais dire des joies de la 
piété donner même aux âmes qui ne les auront pas com­
prises, le désir au moins de les connaître et de les 
expérimenter. Tel est lejruit que j’attends de mes pa­
roles et que je demande à Pieu de nous accoj.dex.

I.

Quel est l’objet premier, l’objet souverain 
. ^-o^npiie le vous en ai (a) déjà ton­de la béatitude etern lie, J expliquerai plus tard 

ehé quelques mots et je vous

(a) le mot "ai" n’existe pas dans 1® texte.
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s-Christ et par eux et

c’est Dieu et Celui qu’il nous 
r Jésus-Christ - Et haec est vita 

vie éternelle, dit

en vous parlant du Ciel
a envoyé Notre-Seigneur’_oua-unri 
aeterna eto.«. C’est là toute la Cu«rnej_Le, dit 
S. Jean - ht en eux et avec eux tous les élus.

Or, Mes Frères, la piété n*a pas d’autre ot- 
jet : Dieu et Notre-Seigneur Jésur - -  
en eux tous les hommes.

r-hnaAsa eu occasion de vous expliquer ceschoses, je n’y reviendrai pas. (a) .....t.

  

(a) la fin de ce sermon n’existe plus.
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mecum ait et meoum laboret...

scanaalum.^aX “1Ulta d-lligeatibus... et non est illis

Pieu, ?ixité ians le bien - effet fie 1»Amour de

Etoiles - Soleil 
Attractions.

..'elior est files una...

Bonum est sperare in Domino q,uam...

Adhaerere Deo mihi bonum est et ponere... 

Qui replet in bonis desiderium tuum... 

Si scires fionum Dei.

Vanitas vanitatum praeter amare...

Voir fête du Sacré-Coeur - leçon IX.

Pérorai son.

Quis nos separabit a charitate Christi ?
( Rom.

piété, 
la vie

Il est naturel que le bonheur soit dans la 
car à l’accomplissement fie tous les devoirs de 
Dieu a attaché une joie proportionnée.

(Sermon du bonheur) 
Voir aussi Conclusion.

(a) Botes marginales placées au début du sermon.
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OTJR DE DIEU.

0.

Discours préparatoire.

L’homme a "besoin d’aimer -Il devient ce 
qu’il aime, "bon ou mauvais.

Nécessité de choisir un amour digne de lui, 
capable de l’elever et de le perfectionner.

Premier sermon - Amour de Dieu - devoir.

1. Dieu nous aime.
2. Désire d’être aimé.
3. Commande de l’aimer.

Deuxième sermon - Amour de Dieu - besoin.

1. lions lui sommes semblables et lui à nous.
2. Il est le complément de notre être et nous 

le sien.

• Maintenant - imour de Dieu - source de la seule 
vraie félicité possible en ce monde.

(a) Plans se trouvant au début du sermon, trois d’entre 
eux sont barrés.
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AMOUR DE DIEU.

3.

En quoi consiste la Piété.

Amour de Dieu. Amour Amour
de soi. des autres.
---------------- v-------------------

Subordonné à 
1’Amour de Dieu.

Piété - synonyme d’amour.
--------- filiale.

Piété - Amour des amours- Amour de Dieu.

Ne pas étouffer l’amour mais le retourner 
vers Dieu - vers Dieu seul.

Ne pas étouffer les autres amours, mais 
les subordonner à celui de Dieu.

Qui non 
ritas est.

diligit non novit Deum - Quoniam Deus clia- 
I.Joan. 4, 8.

Si diligamus invicem, 
ritas...

Deus in nobis manet, et cha- 
I.Joan. 4, 12. 
(I. Tim. 6, 16.)

On ne peut aimer Dieu sans aimer son frère.
I.Joan, 4, 21.

Non

Qui

diligamus verbo...

enim diligit proximum legem

I.Joan. 3, 17.

implevit.
Rom. 13, 8.
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AMOUR DE DIEU.

Ses effets.

5.

Ce que suppose 1*Amour de Dieu.

1. Haee est enim 
custoâiamus, et mandata

eharitas Dei, ut mandata ejus 
ejus gravia non sunt.

I.Joan. 5, 3.

2. Timor non est in charitate sed perfecta cha- 
ritas foras mittit timorem.

I.Joan. 4, 18.

3. Qui habet mandata mea et servat ea, ille
est qui me diligit.

Joan. 14,21.

4. Ordre de lfAmour de Dieu -

Notre—Seigneur Jésus—Christ, 
mari - parents - amis...

5. Ut sit in omnibus ipse primatum tenens.
vOJLe J. p J-O e

6.
Sed onrnla, et in omnibus Christus.^ 0
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AMOUH LE LIEU.

6.

Les industries du Coeur de Lieu 
pour se faire aimer des hommes.

(Voir l’ezorde de
1’Amour de Lieu 6.- Convenances)

1.

En particulier.

Nous le verrons 
plus tard.

Providence

Evangile

Eucharistie

Eglises etc.

Sacrement s

Promesses

Menaces

2.

En général.

Coup d’oeil d’ensemble 
s ur

toutes ces choses
et

économie
du Christianisme 

à ce point de vue spécial.

Mort

Epreuves de la vie
Ego quos amo, arguo 

et castigo. Ap, 3,12.

Joies de la vie.
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AMOUR LE LIEU.

7.

1* AMOUR de LIEU 

dans l’autre vie .

Charitas nunçiuain excidit.

Jfe j or a ut em est charit a s.

AMOUR LE LIEU.

ïloyens de l’acquérir.

Vouloir

Létacheinerxt

Beeueill®21®33*



1.

2.

3.

4.

5.

1.

2.
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AMOUR DE DIEU.

Tous les biens qui en découlent.

Matière à plusieurs sermons.

Liberté - indépendance

Egalité et Fraternité universelles

Paix de l’âme

Coeur invulnérable

Rassasiement des désirs

Deuxième partie.

Liberté - (Sermon du bonheur)

Paix.
A) Au dehors.

12)

A9-r

au-dessus — avec Dieu.
Rassasiement de nos aspirations vers 

l’idéal et l'infini.

au niveau — avec ses supérieurs et ses égaux.
Egalité et Fraternité - Besoin de se 

dévouer’.

au-dessous — avec ses inférieurs.
Biens de la vie - Biens du corps - Nous 

les pouvons avoir tout autant et mieux que 

les autres.
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pas la ehalr°0SôustlaQ»tniavilis 
rons sa déification/ Uselons au sons pas, ni ne tuons 

contraire et prépa -

le marbre, pour"la" ciseif^X Ouii mais comme l’or ou 
sière, un vase de prix. ° 9n laire d’une masse gros-

(Voir Sermon du bonheur)

B) Au dedans..

avec soi-même.
Paix de la conscience.

Enfin le bonheur ne consiste pas à avoir 
beaucoup de désirs réalisés mais à n’en (a) avoir pas 
qui ne soient rassasiés - Or, c’est ce que l’âme qui 
aime Pieu a toujours^ même dans la pénurie, et ce que 
l’impie n’a jamais meme dans l’abondance.

C’est là la vraie sagesse - Omne aurum in 
comparâtione Sapientiaearena est exigua.

(Sap. 7, 9)

Voir les développements - (Sermon du bonheur)

(a) le mot "en" n’existe pas dans le texte.


